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Chute du taux d'inoccupation à
son plus bas niveau en six ans

Dans l'agglomération de Vancouver, le taux
d'inoccupation global est tombé à 1 % en
octobre 2001. Il s'agit là du plus bas niveau
enregistré dans la région depuis 1994. Le
taux d'inoccupation des appartements
locatifs dans l'agglomération est en baisse
depuis 1999, année où il avait atteint 2,7 %.
À la fin de l'an 2000, le taux global avait
chuté à 1,3 % avant de poursuivre son repli
en 2001.

Le marché locatif de la ville de Vancouver
s'est contracté en 2001, son taux
d'inoccupation, déjà bas, ayant à nouveau
régressé. Il est en effet passé de 0,8 % en

2000 à 0,7 % en 2001. Kerrisdale a accusé
le plus faible taux de la ville (0,2 %);
Marpole et le West End affichaient
également un taux très bas (0,3 %). La ville
de Vancouver compte environ la moitié des
appartements locatifs de l'agglomération.
Bien que le taux enregistré dans la ville
soit faible par rapport aux années
antérieures, les baisses les plus importantes
ont été observées dans les banlieues.

À l'extérieur de la ville, une tendance à la
baisse a été amorcée il y a quatre ans. Le
taux d'inoccupation cumulatif de tous les
secteurs extra-muros s'établissait à 4 % en
1998, à 3,8 % en 1999 et à 2 % en 2000.
Selon les résultats de la plus récente
enquête, il se fixait à 1,3 %. Dans bon
nombre de banlieues, le taux d'inoccupation
a reculé de plus de moitié. Langleys a connu
la plus forte réduction, le taux
d'inoccupation y étant passé de 2,2 % en
2000 à 0,8 % en 2001. Il a également
régressé de plus de 50 % à Surrey, passant
de 5, 3 à 2,3 %. À Delta et dans les Tri-
cities, les taux d'inoccupation se sont fixés
à 3 et 1,6 %, comparativement à 6,1 et
2,8 % un an plus tôt.

Société canadienne d’hypothèques et de logement
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Indicateurs avancés

La faiblesse du taux d'inoccupation dans
l'agglomération de Vancouver n'est pas un
phénomène nouveau. En fait, le taux
d'inoccupation global s'est fixé entre 0,8 % et
1,1 % pendant quatre des dix dernières années.
Dans les années 1980, le taux d'inoccupation a
été égal ou inférieur à 1,1 % durant sept ans. Les
causes de cette faiblesse sont diverses. Toutefois,
les principaux facteurs sur le marché locatif
d'aujourd'hui sont l'emploi, les caractéristiques
démographiques de la population, l'offre de
logements locatifs et l'écart entre les frais de
location et les frais de possession.

Emploi

L'emploi a augmenté de 1,6 % dans
l'agglomération de Vancouver au cours des deux
premiers trimestres de 2001. Depuis août, il a
toutefois régressé de 3,8 %, ce qui a ramené la
majoration par rapport à 2000 à tout juste 0,6 %.
Les faibles gains enregistrés durant l'année n'ont
pas suffi à neutraliser la hausse du chômage
attribuable au ralentissement de l'économie
nord-américaine. Le taux de chômage est passé
de 5,9 % en moyenne en 2000 à 6,6 % en 2001.
De plus, le taux de chômage mensuel s'est établi
à 7,8 % en décembre, soit son plus haut niveau
depuis 1999. Les répercussions de ce taux sur
le marché locatif ne sont toutefois peut-être pas
aussi marquées que peut l'être la création
d'emplois.

En 2001, la croissance de l'emploi à temps partiel
s'est accélérée alors que l'emploi total s'est replié
à Vancouver. Les employés à temps partiel sont
moins susceptibles d'accéder à la propriété que les
employés à plein temps, en raison des exigences
en matière de mise de fonds et de revenu. Toutefois,
l'expérience démontre que l'augmentation de
l'emploi à temps partiel exerce une pression à la
baisse sur le taux d'inoccupation. Ainsi, la dernière
fois où l'emploi à temps partiel a progressé à un
rythme se rapprochant de celui enregistré en 2001
(+13 %) était en 1994. Cette année-là, l'emploi à
temps partiel s'est accru de 14 % en moyenne et le
taux d'inoccupation a reculé pour s'établir à  0,8 %
à peine.

Caractéristiques démographiques

Le rôle joué par la population ne peut-être sous-
estimé lorsque l’on étudie la demande de
logements locatifs. Afin de comprendre le
marché locatif d'aujourd'hui, nous devons
étudier au moins deux des caractéristiques
démographiques de la population,
caractéristiques qui sont liées entre elles. La
première est le nombre d'habitants. On estime
que cette année, le taux d'accroissement naturel
(taux de natalité moins taux de mortalité)
s'établira à 0,3 % à peine dans la province, et on
s'attend à ce qu'il tombe en dessous de  0,2 %
d'ici 2010. Si la province devait compter
uniquement sur l'accroissement naturel, elle
verrait au début des années 2020 sa population
régresser dangereusement.

Hausse de loyer dans l'agglomération
Dans l'agglomération de Vancouver, le loyer
moyen a progressé de 3, 8 % en 2001 pour
atteindre 768 $, comparativement à 740 $
un an plus tôt. La plus forte hausse (4,5 %) a
été observée pour les appartements de une
chambre, dont le loyer est passé de 695 $ à
726 $. Le loyer des appartements de deux
chambres s'est accru de 3,3 % pour s'établir
à 919 $, et celui des appartements de trois
chambres ou plus, de 3,7 % pour se fixer à
1060 $. Pendant la période, le loyer des stu-
dios a été majoré de près de 4 % pour se
chiffrer à 621 $, comparativement à 598 $
un an plus tôt.

La robustesse de la demande de logements
locatifs a exercé une pression à la hausse
sur les loyers, les éventuels locataires offrant
de payer plus cher afin de pouvoir obtenir
les logements les mieux situés et les mieux
équipés. Les occupants actuels de logements
locatifs ont également dû subir des hausses,
mais celles-ci étaient plafonnées à

l'augmentation des frais d'exploitation engagés
par les propriétaires. Vu la rareté des logements
locatifs inoccupés, les propriétaires-bailleurs
pourront relever au taux du marché les loyers
des appartements qui se libèrent jusqu'à ce
qu'un équilibre soit atteint entre les loyers
exigés et un niveau d'inoccupation acceptable.
Dans la ville de Vancouver, le loyer moyen glo-

bal s'est accru de 3,1 %, passant de 769 à
793 $. La hausse la plus importante a été
observée dans les grands appartements, soit
ceux de trois chambres ou plus. En effet, leur
loyer moyen a grimpé de 14 % pour se fixer à
1 477 $. Toutefois, cette catégorie
d'appartements représente moins de 1 % du
parc locatif de la ville. Le loyer des studios a
été majoré de près de 4 % pour atteindre
639 $. Le loyer des appartements de une
chambre a quant à lui progressé de 3,8 % pour
se fixer à 761 $, comparativement 733 $ un
an plus tôt. Les appartements de deux
chambres ont affiché l'augmentation la plus
modeste, leur loyer ayant été majoré de 2,5 %
pour s'établir à 1 059 $.
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investissements dans le logement locatif
d'initiative privée ont redémarré dans
l'agglomération de Vancouver en 2001. Le nombre
de logements locatifs achevés a grimpé de 40 %
par rapport à 2000, soit le plus haut niveau
enregistré depuis 1993. Mais le plus étonnant,
c'est que 1 537 logements locatifs d'initiative
privée ont été mis en chantier en 2001, ce qui
représente une hausse de 209 % en regard de
l'année précédente. L'activité dans le secteur de
la construction de logements locatifs de Vancou-
ver n'a pas été aussi intense  depuis au moins dix
ans.

Les investissements dans le logement locatif
connaissent un regain de popularité. Les grands
investisseurs ont constaté que ce type
d'investissements était sous-représenté dans leur
portefeuille et, du coup, ont joué un rôle plus
important dans les transactions conclues
récemment. Tous les genres d'investisseurs sont
attirés par le logement locatif, puisque celui-ci
représente une source de revenu stable à faible
risque (grande diversité de locataires, négociation
des baux à tous les ans), qui offre des possibilités
de levier financier et de diversification de
portefeuille.

Il n'y a toutefois pas absence de risques. En effet,
il est possible que l'achèvement des logements
locatifs actuellement en construction entraîne une
hausse du taux d'inoccupation. Par contre, les 1
537 logements mis en chantier en 2001 ne
représentent que 1,5 % du parc locatif. Qui plus
est, bon nombre de ces ensembles d'habitation
sont situés dans des secteurs très recherchés du
centre-ville et proposent une multitude de
commodités. Certains de ces appartements,
destinés à une clientèle de jeunes professionnels
souhaitant conserver leur mobilité tout en étant
prêt à débourser pour un avoir un logement
correspondant à leur mode de vie, affichent un
loyer pouvant atteindre 2 $ du pied carré.

Écart entre les frais de location et les frais de
possession

La diminution des taux d'intérêt au cours de la
dernière année a fait régresser le coût associé au
financement des ensembles locatifs, rendant donc
ce type d'investissement plus attrayant. Par contre,
le financement hypothécaire a été réduit d'autant
pour les acheteurs de logement. Les taux
hypothécaires ayant atteint leurs plus bas niveaux
depuis des décennies, on pourrait s'attendre à ce
que le taux d'inoccupation augmente en raison
de l'accession à la propriété. Pourtant, le taux
d'inoccupation s'est replié.

Le taux d'intérêt d'un emprunt hypothécaire type
d'une durée de trois ans a diminué de près de
200 points de base entre janvier 2001 et janvier
2002. Autrement dit, un ménage peut emprunter
30 000  $ de plus aujourd'hui qu'il y a un an pour
une même mensualité de 1 200 $. Par conséquent,
l'accession à la propriété s'est intensifiée au cours
des douze derniers mois. En revanche, les loyers
ont poursuivi leur lente progression.

L'immigration est non seulement un moyen de
contrer la décroissance de la population, elle
permet également de soutenir la formation de
jeunes ménages, l'autre aspect démographique en
jeu. Les jeunes de 25 à 34 ans sont davantage
susceptibles de louer leur logement que les autres
groupes d'âges. Fort heureusement, la plupart des
immigrants appartiennent à ce groupe d'âges.
Autrement dit, les jeunes ménages ont tendance à
louer leur logement et les migrants sont en général
jeunes. Ainsi, les fluctuations de l'immigration
peuvent avoir une grande incidence sur le marché
locatif.

Au cours des quatre dernières années, le nombre
d'émigrants ayant quitté la province pour s'installer
ailleurs au pays a été supérieur au nombre
d'immigrants, ce qui a eu de fortes répercussions
sur le marché locatif et sur le marché des logements
pour propriétaires-occupants de Vancouver. Le
solde migratoire interprovincial a atteint en 1998
son plus bas niveau en au moins dix ans. Cette
année-là, 17 521 Britanno-Colombiens sont partis
vivre dans une autre province. Composé
essentiellement de jeunes ménages attirés par les
débouchés sur les marchés du travail des autres
provinces (surtout ceux de l'Alberta et de
l'Ontario), cet exode a contribué à faire augmenter
le taux d'inoccupation de l'agglomération de Van-
couver, qui est passé de 1,1 % en 1996 à 2,7 % en
1998.  Aujourd'hui, l'immigration vers d'autres prov-
inces est moins forte (le solde migratoire des tr-
ois derniers trimestres de 2001 est inférieur de
moitié à celui de 2000), et le taux d'inoccupation
oscille à nouveau autour de 1 %.

Bien que le solde migratoire international ait
régressé de près de 40 % entre 1996 et 2000, la
répartition des immigrants a changé.  Au milieu des
années 1990, on avait observé une nette progres-
sion des entrepreneurs et des investisseurs chez
les immigrants internationaux, ce qui avait stimulé
le secteur de la construction résidentielle.
Aujourd'hui, les immigrants de cette catégorie sont
moins nombreux. Ils ont été remplacés par des
immigrants indépendants et des familles, qui ont
tendance à louer leur logement durant les premières
années suivant leur arrivée, d'où augmentation de
la demande de logements locatifs.

Offre de logements locatifs

L'offre de logements locatifs d'initiative privée est
demeurée stable dans l'agglomération de Vancou-
ver pendant plusieurs années. En 1998,
106 515 logements locatifs étaient dénombrés dans
l'agglomération. En 2001, le nombre total de
logements locatifs n'avait progressé que de 0,2 %
(ou de 201 logements) pour atteindre 106 719. La
stagnation de l'offre n'avait que peu d'incidence sur
le marché locatif en raison de la mauvaise
conjoncture et du départ en masse de jeunes
travailleurs vers l'est du pays. Toutefois, maintenant
que la demande s'intensifie, de grandes pressions
s'exercent sur le marché.

Ces pressions sont quelque peu modérées par la
construction de logements locatifs. Les

Les économistes considèrent que lorsque l'écart
entre les frais de location et les frais de posses-
sion s'amenuise, il en résulte une contraction de
la demande de logements locatifs et un
accroissement de la demande de logements pour
propriétaires-occupants. Or, dans l'agglomération
de Vancouver, on assiste à une expansion des deux
types de demande. Il faut donc en conclure que
d'autres facteurs entrent en jeu.

Le principal facteur est l'apport continu de
nouveaux ménages locataires, qu'il s'agisse
d'immigrants nouvellement arrivés ou simplement
de membres des générations issues de
l'effondrement de la natalité et de l'écho du baby-
boom. Deux autres facteurs, associés au volet
financier et au mode de vie, jouent également un
grand rôle. Ainsi, les ménages locataires sont, de
façon générale, plus jeunes, et leur carrière étant
moins avancée, ils n'ont pas atteint le point où
leur rémunération leur permet de soutenir des
versements hypothécaires. En outre, leurs
épargnes pourront ne pas être suffisantes pour la
mise de fonds. De surcroît, le prix des propriétés
résidentielles à Vancouver est le plus élevé au
pays, ce qui constitue un obstacle de plus à
surmonter pour les jeunes ménages. Enfin, le taux
d'accession à la propriété des jeunes ménages est
en régression, les jeunes préférant rester mo-
biles vu la mondialisation de l'économie.
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Le taux d'inoccupation moyen des logements en rangée
locatifs s'est replié de 53 % dans l'agglomération de
Vancouver. Il se situe actuellement à 0,7 % à peine, soit
un important recul par rapport au taux de 1,5 %
enregistré en octobre 2000. Le taux d'inoccupation
d'une maison en rangée de deux chambres est passé de
1,5 à 0,5 % et celui des maisons de trois chambres ou
plus, de 1,6 à 0,7 % dans l'agglomération.

La municipalité de district de North Vancouver et
Langleys accusent des taux d'inoccupation nuls au cours
de la période visée par l'Enquête, et leur parc locatif
compte 499 et 274 logements respectivement. À Sur-
rey, il est tombé à 0,9 %, comparativement à 3,9 % un an
plus tôt. Dans cette ville, le taux d'inoccupation moyen
de maisons en rangée de deux chambres est passé de
4,8 à 2,8 % et celui des maisons en rangées de trois
chambres ou plus, de 3,7 à 0,4 %. Dans les Tri-cities,
aucune maison en rangée de deux chambres était

Prévisions
Dans l'agglomération de Vancouver, le taux d'inoccupation devrait demeurer
bas en 2002. La demande restera forte puisqu'il devrait y avoir reprise
économique au deuxième trimestre. Le recul du nombre de ménages
quittant de la province et l'apport continu d'immigrants internationaux
garantira un afflux constant de jeunes ménages à la recherche de logements
locatifs. Le taux d'inoccupation devrait monter à 1,2 % en 2002. Cette
hausse - attribuable à l'augmentation du stock de logements locatifs
d'initiative privée, à la progression du marché informel des " maisons avec
logement accessoire légal " et à l'accroissement du nombre de copropriétés
achetées pour des fins d'investissement - contribuera à absorber la demande.

Le loyer moyen continuera à progresser en raison du bas taux
d'inoccupation et de la majoration des frais d'exploitation engagés par les
propriétaires-bailleurs. De plus, l'important nombre d'appartements locatifs
en construction feront grimper le loyer moyen, car le loyer moyen des
appartements neufs est plus élevé que la moyenne du marché. On s'attend
à ce que le loyer moyen augmente de 3 à 5 % au cours des douze prochains
mois dans l'agglomération de Vancouver.

inoccupée, alors que le taux d'inoccupation des
maisons en rangée de trois chambres ou plus a
reculé pour s'établir à 0,7 %, contre 2,1 % l'année
précédente.

Le parc de logements en rangée dans la ville de
Vancouver a accusé une baisse de 17 %, passant de
459 à 391 logements durant la période. Le stock de
logements de North Vancouver est demeuré
essentiellement inchangé. À Richmond, par contre,
88 logements de plus ont été dénombrés, ce qui
représente une augmentation de près de 15 % et
un total de 680 logements. À Surrey, le nombre de
maisons en rangée locatives a régressé de 10 %
pour se fixer à 351, alors qu'à Maple Ridge et Pitt
Meadows, il a affiché une augmentation de 7 % ou
de 9 logements. Le parc de logements en rangée
locatifs est demeuré stable à Langleys et dans les
Tri-Cities.

Le faible taux d'inoccupation des logements en rangée va
de pair avec le faible taux d'inoccupation de l'ensemble
des appartements locatifs. Cependant, comme les maisons
en rangée sont en général plus grandes et ont une entrée
privée, elles attirent souvent les familles et les ménages
nombreux. Lorsque l'activité sur le marché des logements
pour propriétaires-occupants s'intensifiera, il est possible
que des pressions soient exercées sur le parc locatif par
suite de la conversion de logements locatifs en logements
pour propriétaires-occupants. Il faut s'attendre à ce que
le taux d'inoccupation demeure bas tout au long de
2002 et à ce que le stock de logements demeure stable

Recul de 53 % du taux d’inoccupation des
logements en rangée

La SCHL - Votre source d’information sur le marché locatif

Le Rapport sur les logements locatifs de Vancouver décrit les plus récentes tendances liées au taux
d’inoccupation et au loyer moyen de tous les ensembles d’appartements et de maisons en rangée comptant trois
logements autonomes ou plus. Pour devancer la concurrence, abonnez-vous à Télécopie RAPIDE et recevez les
résultats de l’enquête le jour même de leur publication.

Des rapports sur les logements locatifs sont également produits pour d’autres villes du Canada.

Pour vous abonner, communiquer avec :

Lisa Preston
Administratrice, Produits et services

Centre d’affaires de la Colombie-Britannique et du Yukon
Téléphone : (604) 737-4088
Télécopieur : (604) 737-4021

Courriel : lpreston@cmhc-schl.gc.ca
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En 2001, dans les régions métropolitaines de recensement (RMR) du
pays, le taux d’inoccupation global des appartements est tombé à son
point le plus bas depuis1987, année où la SCHL a intégré dans son
enquête les immeubles de trois logements et plus. Il a fléchi de 0,4 point
de pourcentage, passant de 1,6 %, en octobre 2000, à 1,2 %, en octobre
2001.
La création d’emplois soutenue des dernières années, l’immigration
internationale massive et l’accroissement de la population de jeunes
adultes ont provoqué une baisse des taux d’inoccupation dans de
nombreux centres. Comme les immigrants et les jeunes adultes ont
tendance à opter pour la location, leur nombre grandissant exerce une
lourde pression sur le taux de logements vacants. Il n’est donc pas
étonnant que, depuis octobre 2000, l’on ait enregistré des hausses du
taux d’inoccupation dans les villes où la croissance de l’emploi a été
relativement faible et le bilan migratoire, négatif. La SCHL prévoit que le
taux d’inoccupation national des appartements s’établira à 1,3 % en
octobre 2002, soit un peu au-dessus du taux observé cette année.
L’affaiblissement de l’emploi et de l’économie au Canada modérera la
formation de nouveaux ménages, tandis que les bas taux hypothécaires
feront augmenter le nombre d’accédants à la propriété.
On a relevé un taux d’inoccupation de moins de 1 % dans huit RMR, soit
dans presque trois fois plus de villes que l’année dernière. Bien que le
taux d’inoccupation des appartements sur le marché d’Ottawa ait été
inférieur à 1 % pour la troisième année de suite, il ne s’agit plus du
marché le plus serré du pays. En effet, Victoria a pris le premier rang,
avec 0,5 % de logements vacants, et Montréal et Hull la suivent de près
(0,6 %).
Comme les taux d’inoccupation restent bas dans la plupart des centres
du pays, les loyers moyens ont augmenté dans toutes les RMR, sauf une.
Les hausses se sont maintenues à 5 % ou moins dans la majorité des
marchés, Edmonton et Calgary faisant exception à la règle. À Edmonton,
le loyer moyen d’un appartement de deux chambres a bondi de 8,8 %,
bien qu’on y ait relevé le sixième taux d’inoccupation le plus bas parmi
toutes les RMR du pays.
Les loyers moyens les plus élevés continuent de s’observer dans les
principaux centres urbains du Canada, exception faite de Montréal. Les
loyers mensuels les plus chers pour un appartement de deux chambres
ont été relevés à Toronto (1027 $) et à Vancouver (919 $). La ville de
Calgary (783 $) est arrivée au cinquième rang national, après Ottawa
(914 $) et Oshawa (799 $). Cette année encore, le loyer le plus bas a été
enregistré à Trois-Rivières (419 $).

Aperçu national
Baisse des taux d’inoccupation

Taux d’inoccupation des appartements au Canada

Agglomérations 2000 2001
Calgary 1,3 1,2
Chicoutimi-Jonquière 4,4 4,4
Edmonton 1,4 0,9
Halifax 3,6 2,8
Hamilton 1,7 1,3
Hull 1,4 0,6
Kitchener 0,7 0,9
London 2,2 1,6
Montréal 1,5 0,6
Oshawa 1,7 1,3
Ottawa 0,2 0,8
Québec 1,6 0,8
Regina 1,4 2,1
St. Catharines 2,6 1,9
Saint John 3,4 5,6
St. John’s 3,8 2,5
Saskatoon 1,7 2,9
Sherbrooke 4,7 2,3
Sudbury 7,7 5,7
Thunder Bay 5,8 5,8
Toronto 0,6 0,9
Trois-Rivières 6,8 4,7
Vancouver 1,4 1,0
Victoria 1,8 0,5
Windsor 1,9 2,9
Winnipeg 2,0 1,4

Centres urbains 2000 2001

Abbotsford 3,7 2,4
Barrie 0,5 0,9
Belleville 4,9 5,1
Brantford 2,9 1,8
Cape Breton 14,0 11,1
Charlottetown 2,6 1,8
Chatham 10,8 11,3
Chilliwack 7,8 5,9
Cornwall 7,9 6,1
Courtney 11,9 8,6
Drummondville 1,8 1,8
Fredericton 1,3 1,5
Granby 2,0 2,5
Guelph 0,7 1,0
Kamloops 8,1 3,8
Kelowna 1,2 1,1
Kingston 1,8 1,5
Lethbridge 0,6 3,1
Medicine Hat 0,7 0,7
Moncton 1,7 1,6
Nanaimo 9,7 3,8
North Bay 5,5 2,7
Peterborough 3,2 3,7
Prince George 15,3 12,2
Red Deer 0,7 1,1
St-Hyacinthe 1,8 1,3
St. Jean 2,8 1,2
Sarnia 7,3 6,3
Sault Ste. Marie 11,8 10,9
Shawinigan 8,4 7,7
Vernon 8,7 7,0

Total CANADA 2,2 1,7
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Faits saillants

Dans la RMR de Vancouver, le taux d'inoccupation a régressé pour se fixer à 1,0 % en octobre 2001, ce qui représente une nette
diminution par rapport au taux de 1,4 % enregistré en octobre 2000. Un bas taux d'inoccupation n'est pas un phénomène
inhabituel sur le marché locatif de Vancouver puisque pendant quatre des dix dernières années, ce taux s'est établi à moins de
1,1 %.
Le resserrement du marché locatif peut s'expliquer par la hausse de l'emploi à temps partiel, par le recul du nombre de ménages
quittant la province, par les caractéristiques des immigrants, qui sont davantage susceptibles de louer leur logement et, enfin, par
la stabilité du nombre de logements locatifs depuis un certain nombre d'années.
Bien que l'écart entre les frais de location et les frais de possession s'amenuise, le mode de vie et la nouvelle économie font en sorte
que les jeunes ménages demeurent locataires plus longtemps.
Le loyer des appartements a progressé dans l'agglomération de Vancouver, le loyer moyen ayant été majoré de 3,8 %. La hausse des
loyers est attribuable à l'offre réduite de logements locatifs et à l'accroissement des frais d'exploitation engagés par les propriétaires-
bailleurs.
Le nombre de mises en chantier d'appartements locatifs d'initiative privée a bondi de 209 % pour se fixer à 1537 en 2001, soit le
plus grand nombre de mises en chantier en au moins dix ans. Ces logements neufs ne représentent toutefois que 1,5 % de l'univers
des logements locatifs et n'auront qu'une faible incidence sur le taux d'inoccupation.
Le taux d'inoccupation des logements en rangée a reculé de 53 %, passant de 1,5 à 0,7 % à peine dans l'agglomération de
Vancouver. Le stock est demeuré inchangé au cours de deux dernières années. Il est donc possible que l'amélioration des condi-
tions de l'accession à la propriété entraîne une réduction du nombre de logements à louer, les propriétaires-bailleurs décidant de
vendre à des propriétaires-occupants.

Définitions

Logement inoccupé :  Un logement est considéré comme inoccupé s’il est, au moment de l’enquête, inhabité
et immédiatement disponible pour la location.

Loyer :  Les données sur les loyers correspondent au montant réel que paient les locataires pour leur logement.
Les commodités et les services tels que le chauffage, l’électricité, le stationnement, l’eau chaude et les installa-
tions de buanderie peuvent être inclus ou non dans le loyer mensuel indiqué pour chaque logement. Les loyers
moyens mentionnés dans la publication correspondent à la moyenne des loyers des différents logements dans le
secteur de marché visé. Ces loyers peuvent comprendre une partie ou la totalité des services.

Immeuble locatif : Tout immeuble de trois logements locatifs et plus, sans entrée privée.

Ensemble de logements locatifs en rangée :  Tout ensemble de trois logements et plus en rangée, avec
entrée privée.

Méthodologie

En octobre de chaque année, la Société canadienne d’hypothèques et de logement réalise son Enquête sur les

logements locatifs pour déterminer le nombre de logements inoccupés et les loyers demandés dans les

immeubles locatifs. L’enquête est effectuée dans toutes les régions urbaines de 10 000 habitants et plus.

L’étude vise seulement les logements offerts sur le marché depuis au moins trois mois. Bien que la publication

porte principalement sur les immeubles d’initiative privée de trois logements et plus, l’enquête de la SCHL

examine aussi les maisons en rangée, les logements locatifs d’initiative publique et les logements coopératifs.

L’enquête est effectuée par téléphone ou sur place, et les renseignements sur les loyers sont obtenus des

propriétaires, des gestionnaires ou des concierges. L’étude est réalisée durant les deux premières semaines

d’octobre, et les résultats sont diffusés en novembre dans Télécopie RAPIDE de la SCHL.



1.01.41.31.51.01.71.01.31.11.2RMR de Vancouver

2.32.8**2.53.71.72.4**
Maple Ridge et
Pitt Meadows

1.62.8**1.33.4
1.5

2.34.96.5
Coquitlam,
Port Coquitlam et Port Moody

0.82.20.01.70.52.61.12.12.51.3Ville et mun. de district 
de Langley

0.91.7*0.01.00.70.92.20.01.4White Rock

2.35.32.51.71.64.32.96.9**Surrey

3.06.15.62.73.57.52.45.44.01.3Delta

0.91.02.3*0.40.51.11.21.5*Richmond

0.80.61.00.00.70.80.80.5**West Vancouver

0.10.60.00.00.31.40.00.40.0*Mun. de district de North
Vancouver

0.80.5**1.10.50.70.60.40.0Ville de N. Vancouver

1.52.12.11.81.61.81.42.41.21.4New Westminster

0.91.31.13.11.00.80.81.40.71.0Burnaby

0.60.9**0.41.00.90.90.20.2  7. Reste

1.61.7**0.53.61.71.02.53.7  6. East Hastings

0.30.7**0.00.00.30.90.90.9  5. Marpole

0.20.4**0.00.70.30.4*0.0  4. Kerrisdale

0.50.5**0.00.10.40.71.40.0  3. Kitsilano

0.90.6**0.40.21.00.71.40.6  2. S. Granville/Oak

0.30.4**0.60.70.30.30.30.8  1. West End

  Zones de la ville :

0.70.80.00.00.41.00.70.61.01.1Ville de Vancouver

2001200020012000200120002001200020012000

TotalTrois
chambres et

plus

Deux
chambres

Une chambreStudiosZones

Tableau 1

Taux d’inoccupation des appartements selon la zone et le nombre de chambres
RMR de Vancouver
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76874010601022919890726695621598RMR de Vancouver

615573**701652554528**
Maple Ridge et
Pitt Meadows

690637**754715646587634512
Coquitlam,
Port Coquitlam et Port Moody

6986799241006762735632614553540Ville et mun. de district 
de Langley

718712*975836834670664545570White Rock

691666810803752727612592**Surrey

700688951839796779623619506501Delta

759747978*833836699676550*Richmond

110810942014200814741397928916**West Vancouver

8488051027988957917765719650*Mun. de district de North
Vancouver

788748**913863749705633615Ville de N. Vancouver

651626958934779754609589507489New Westminster

729708952950844803677654560544Burnaby

923870**11331105805764699643  7. Reste

660623**829757654616498515  6. East Hastings

644631**782770632615546527  5. Marpole

955925**12301204822824*640  4. Kerrisdale

837831**11451102796795712673  3. Kitsilano

782796**10061033744749632627  2. S. Granville/Oak

835792**12331164830775665638  1. West End

  Zones de la ville :

793$769$1477$1291$1059$1034$761$733$639$615$Ville de Vancouver

2001200020012000200120002001200020012000

TotalTrois
chambres et

plus

Deux
chambres

Une chambreStudiosZones

Tableau 2

Loyer moyen des appartements selon la zone et le nombre de chambres
RMR de Vancouver
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1.01.40.91.01.00.81.01.50.81.21.41.71.63.8RMR de Vancouver

2.32.8----2.30.81.83.7****Maple Ridge et
Pitt Meadows

1.62.80.85.2**2.33.30.91.91.13.1**
Coquitlam, 
Port Coquitlam et 
Port Moody

0.82.2--1.8*0.72.20.92.6****Ville et mun. de district de
Langley

0.91.7----1.21.80.71.40.41.7**White Rock

2.35.33.81.94.49.52.25.10.93.04.812.4**Surrey

3.06.1--**2.15.93.26.26.13.9**Delta

0.91.0--3.00.01.11.10.51.0**--Richmond

0.80.6--1.00.11.11.20.40.9****West Vancouver

0.10.6-0.00.0-**0.00.00.41.6**Mun. de district de North
Vancouver

0.80.5--0.90.00.20.51.00.51.70.8**Ville de N. Vancouver

0.82.1--0.90.90.80.71.42.43.35.2**New Westminster

0.91.30.21.60.90.40.70.80.91.60.62.1**Burnaby

0.60.90.0-0.10.01.10.10.30.91.11.60.02.2  7. Reste

1.61.72.50.03.82.51.71.51.51.82.10.80.04.5  6. East Hastings

0.30.7----1.00.00.00.50.81.30.0*  5. Marpole

0.20.4----0.00.10.30.60.00.30.0*  4. Kerrisdale

0.50.50.00.00.00.70.00.40.60.00.80.80.05.0  3. Kitsilano

0.90.6----1.00.00.40.41.40.93.21.6  2. S. Granville/Oak

0.30.40.50.00.30.40.40.40.40.50.00.60.00.0  1. West End

0.70.80.60.00.40.50.60.40.60.71.21.00.73.6Ville de Vancouver

2001
%

2000
%

2001
%

2000
%

2001
%

2000
%

2001
%

2000
%

2001
%

2000
%

2001
%

2000
%

2001
%

2000
%

TotalUnits200+100-199 UnitsUnits50-99Units20-49Units6-19Units3-5Zones

Tableau 3
Taux d’inoccupation des appartements selon la taille de l’immeuble

RMR de Vancouver
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1067161040258433259172476559062312624136RMR de Vancouver

145033****5401485214****Maple Ridge et
Pitt Meadows

419565****14641923343523411Coquitlam, Port Coquitlam
et Port Moody

195916710891491710802Ville et mun. de district de
Langley

140813****41849048670White Rock

586013545911270243264277****Surrey

1727523627522686421753Delta

2559231373109251123122063Richmond

23311910116825132011****West Vancouver

104511490358136201790Mun. de district de North    
Vancouver

618451****1919213780284643Ville de N. Vancouver

8377123142323303751077479710New Westminster

1338611672483640358206688165Burnaby

62304302460********Terrains en dotation de UBC 

526233****180372863254791  7. Reste

10120164****142787098120149037  6. East Hastings

392313****58402944103813  5. Marpole

22004****683013304****  4. Kerrisdale

773541****11460499920154121  3. Kitsilano

710667****13355454046115916  2. S. Granville/Oak

1926867****1903121307741422914  1. West End

55613390481088823336850265940092Ville de Vancouver

Stock
total

Log.
inocc.

Stock
total

Log.
inocc.

Stock
total

Log.
inocc.

Stock
total

Log.
inocc.

Stock
total

Log.
inocc.

TotalTrois
chambres et

plus

Deux
chambres

Une
chambreStudiosZones

Tableau 4
Nombre d’appartements inoccupés et total (univers)

selon le nombre de chambres/RMR de Vancouver
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34182423291710025RMR de Vancouver

14251225****Maple Ridge et Pitt Meadows

583343431450Coquitlam,
Port Coquitlam et Port Moody

27402060****Ville et mun. de district de
Langley

35132771722Surrey

************Delta

680242602462Richmond

499034801380Mun. de district de N. Vancouver

************Ville de N. Vancouver

************New Westminster

************Burnaby

391715441951Ville de Vancouver

UniversVacantsUniversVacantsUniversVacants

TotalTrois chambres et plusDeux chambresZones

Tableau 5
 Univers des maisons en rangée et  nombre de logements inoccupés selon le nombre de chambres 

RMR de Vancouver

10651032110510701001977RMR de Vancouver

950913973913****Maple Ridge et Pitt Meadows

9699181004947874841Coquitlam,
Port Coquitlam et Port Moody

855812886848****Ville et mun. de district de
Langley

9799391036975760782Surrey

************Delta

**1013**1022****Richmond

12621229137413421013998Mun. de district de 
N. Vancouver

************Ville de N. Vancouver

************New Westminster

************Burnaby

1150$1283$1308$1574$1111$1168$Ville de Vancouver

200120002001200020012000

TotalTrois chambres et
plus

Deux chambresZones

Tableau 6
Loyers des maisons en rangée selon le nombre de chambres

RMR de Vancouver
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0.71.50.71.60.51.5RMR de Vancouver

3.52.34.12.3****Maple Ridge et 
Pitt Meadows

0.51.70.72.100.7
Coquitlam,
Port Coquitlam et Port Moody

0.01.10.01.5**0.0Ville et municipalité de district de
Langley

0.93.90.43.72.84.8Surrey

************Delta

**0.70.00.8**0.5Richmond

0.00.00.00.00.00.0Municipalité de district de N.
Vancouver

************Ville de N. Vancouver

************New Westminster

************Burnaby

1.8%2.6%2.7%1.9%0.5%3.6%Ville de Vancouver

200120002001200020012000

TotalTrois chambres et
plus

Deux chambres
Zones

Tableau 7

Taux d’inoccupation des maisons en rangée selon le nombre de chambres
RMR de Vancouver
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